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LE JURASSIQUEDE LA PARTIE ORIENTALE DES CHAINES IBERIQUES:
Apergu stratigraphique et paléogéographique.

P. F. Buuiu9, J. CÁNERoT**, E. GAzmER~* et P. VIALLAan~

INTRODUCTION

Les cannaissancessur le Jurassiqueibérique ant pragresséen trais grandes
¿tapes.

Au siécle dernier les travaux les plus marquantssant dus it VILANOvA y
PÍERÁ t CORTAZÁR “, MAuLADA 22 CALvo ~, DEREIMs “, auteursdes premié-
res monagraphiesr¿gionales.

Entre les années1920 et 1940, c’est principalementJoLY 20 FALLOT et BA-
TALLER” et les géolaguesde FEcole allemande (BRINKMANN’, Ituz’w “‘, RICH-
TER et TEICEMULLER 25, TRICALINOS 28) qui, dans de larges études régionales
oit lanalysestructuraleétait l’abjectif majeur, apportérentde nouveauxéléments
A la connaissancedu Jurassique.Parmí les travauxplus lacaliséson peut citer
MARTíN 21 et BAsa ~.

L’intéressantemanagraphiede la Sierra de Albarracín publiée en 1959 por
O. RIBA 24 inaugure une nauvdlie ¿tape dans l’analyse stratigraphiquedu da-
maine ibérique. Des travauxsouventinédits, relatifs it des secteurspeu ¿tendus,
ant ¿té affectués,ou sant en corus de réalisation, saus direction de A. F. de
LAíoPA¡wNT. Paur la partie nord occidentalede la Cha~neibérique, des analyses
approfondies ant ¿té récemment effectu¿espar des géolaguesallemands: H.
MENsINK ‘o-’, G. TIScHER27 A. BEuTEER’ Dans le reste de la Chame les ¿tu-
des Ecoles de Heidelberg et Stuttgart’ restent fragnientaires.Paur notre pan
les travaux que naus poursuivansdepuis quelquesannées dans cette région
(bardurede la Chame ibérique araganaise:P. E. B.; domaineoriental: J. C.;
domaine central: E. G.; Chameib¿rique castillane: P. V.) naus canduisenta
donnerune premiérevue d’ensemblesur la stratigraphieet lévolutian paléogéa-
graphiquedu Jurassiqueet it définir deux grands cycles sédimentaires:le pre-
mier d’áge jurassique inférieur et mayen, le second correspondantsensible-
ment au Jurassiquesupéricur.

* Laborataire de Géolagie, Faculté des Selences,06. Nice (France).
** Laboratoire de Géalagie,Faculté des Sciences,31. Tauloese(France).
~ Laboratoire de G¿alogie du Museum d’Histaire Naturelle, 75. París (France).
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LíAs.
Transgressiondu Lias inféricur, début du cycle s¿dimentairedu Jurassique

inféricur et mayen.

Bordure de la Chame Ibérique aragonaise (voisinage du bassin de l’Ebre).

Aux formations régressivesdu Keuper succédegén¿ralementune série mari-
nc carbonatéeallant de l’Hettangien probableau Toarcien. Elle est composée
de plusieurs ensemblessuccessifs~o- “‘:

— des cargecules,des dalomies puis des calcairesmassifs, fins, devenant
pragressivementplus grossiers et mieux lités canstituentles niveaux inférieurs
du Lias d’¿paisseurconstantesur taute la région (150.200m);

— des calcairesmarneux et des marna-calcairesterminés par le ressaut
domérien représententle Lias mayen plus épais o-vers le NW (Ricla, plus de
200 m) que vers le SE (Alcañiz, une vingtaine de métres);

— des mareeset calcairesmarneuxdu Lias supéricur présententaussi de
fartes variations de puissanced’W (Ricla, Muniesa, Ariño: 60-100 m) en E
(région de Valderrobles: une dizaine de métres).

Zone orientale de la Chame ¡bérique (Maestrazgocentral et niéridional).

Des terrains attribuablesau Lias viennentd’Ptre d¿couverts10 dans la partie
méridianale du Maestrazgo,au voisinage d’Argelita, Lucena del Cid et Adza-
neta: dolamies, cargneuleset bréchesdolornifiques (50 it 70 att reposanten
contadgénéralementtectoniquesur les argiles et mamesbarialéesdu Trias su-
póricur; au-dessusviennent des dolamies massives rapportéesau Jurassique
mayen. Prés de Vistabella de Maestrazgoet plus it l’E, daus la Desiertode las
Palmas, le Lias parait absent. Le Trias se trouverait alors recouvertpar des
termes jurassiquesplus récents.

La dolamitisationgénéraliséede la série liasique, les variations dépaisseur
ou les lacunesobservéessant probablementen relatianavec l’existencependant
la période correspondanted’une ride paléagéographiquesur le Maestrazgomé-
ridional.

Domaine central (région de Teruel sensu lato).

Sut-mantantles argiles versicolores it gypses du Keuper, dans une pasition
que semble stratigraphiquementnormale, mais au-dessusdune surface de con-
tact qui, it l’analyse, se révéle toujours déforméeen raison de l’incomp¿tence
niveaux plastiques du Trias sommital lors des mouvementstectoniqueset de
leur tendanceau diapirisme, le Lias est représentédans la totalité du damaine
cansidérépar un puissantensemblecarbonaté.

Le Lias inférleur débute par une formation dolomitique et calcaréo-dalamí-
tique massive,présque azoique, trés souvent vacuolaireet caverneuse(Carnia-
las); elle est suivie de calcairescristallins en gros bancs,puis de calcairesen
banesplus minces, lithographiques,graveleux,aolithiques ou argileux; ce pre-
mier ensemblese termine fréquemmentpar quelquesmétresde calcairessom-
bres it chailles blanches,cauronnéspar un niveau it peu présconstantit petites
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lo-fuitres silicifiées. L’absence de tout argument paléontolagiquenc permet pas
d’établir de subdivisions et d’attribuer un áge plus précis it ce Lias inféricur.

Les premiers niveaux fossiliféres et datables appartiennentau Domérien;
ils sant partout représentéspar des calcairesbioclastiquesraux, riches en Bé-
lemnites, Brachiopadeset Pectens.

Au-desus d’une surface fr¿quemment hématisée,le Toarcien, camplet et
bien daté par Ammonites et Brachiopodes,se dévelappeavec une remarquable
constance de faciés (calcaires argileux et mames gris-jaunátre, puis calcaires
gris en petits bancs). Dans les sierras de Javalambre,Camarena,El Taro, des
formatians d’origine volcanique (bréches, tufs, cinérites, roches d’épanchement)
s’intercalent it différents niveaux du Lias compris entre le Domérien et le
Toarcien terminal18; surtaut fréquentesau tait du Toarcien et représentant
méme localementlintégralité de cet étage,elles sant les temoins dun volcanís-
me saus-marinqui a dú constituer l’un des traits dominants de l’histoire géola-
gique de l’Aragon méridional au Lias supéricur.

Les farmatians liasiques, dont les épaisseurscraissentréguliérementdu N
au 5 du damainecansid¿ré(Lias inféricur: 150 it 250 m; Toarcien: 20 it 60 m),
affleurent largementdans les sierrasaccidentales(Javalambre-Camarena-EIPobo
et, plus it l’Ouest, Albarracin) et méridionales(massif Arcos-El Toro-Jerica);
elles y sant toujourspeu plissées,mais trés fracturées.Par contre, elles se man-
trent beaucaupplus tectaniséesdans les anticlinaux ¿jectifa, souvent renversés
au dissymétriques,qui percent les farmatianscrétacéesde la région nard-arien-
tale (Ababuj, Alcalá de la Selva, Linares, Miravete, Villarluenga).

Rgure 1 .—Schémade localisation.
(Ca: Castellón; Cu: Cuenca; G: Guadalajara;L: Lérida; M: Madrid;
5: Soria; Ta: Tarragona; Te: Teruel; To: Toledo; V: Valencia;
Z: Zaragoza.)
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Chame ibérique castiflane (Cuenca).

Aux mamesbariol¿es,saliféres du Trias supérleur succédent:

— des calcaires dolomitiques vacuolaires, massifs (Carnialas), puis des
calcaires en gros bancs et des dolomies; ces formatians qui affleurent
jusqu’it la limite ouestde la Chame (Sierrasmarginalesde Almenara-Altomira)
sant mal dat¿es(par suite du décollementtrés généraliséde cet ensemblesur
les mames gypseusesdu Keuper, 1’ épaisseurabservée—jusquá 150 m envi-
ran— nc correspandpas, le plus sauvent, it la tatalité de la formation);

— des calcaires roux biaclastiques(8-10 m), it Belemnites,Brachiapodes,
Pectinidés atribuables au Lias mayen; ils représententles premiers niveaux
nettementfossiliféresde la série liasique;

— des calcaires argileux et mames it faune abandante,avec surtaut des
Brachiopodes,du Toarcien (10 it 20 m); la basede l’ensemblecalcaire susja-
cent renferme encare,localement,des fossiles de cet ¿tage~.

Vers l’W le Lias sup¿rieurmarneuxpeut étre observé jusqu’it la bordure
dure occidentalede la Serrania de Cuenca (Las Majadas, Uña, Yemeda); au
delá, dans les Sierrasmarginales, le Lias est entiérementcarbonaté,les fossiles
rares ou peu caractéristiquesn’ont pas permis de délimitesprécisémentle Lias
supérieur.

Conclusion.

Dans le domaine ib¿rique, l’histaire du Jurassiquecommencegénéralement
avec la transgressiandu Lias inférleur sur les d¿pótslagunaires du Trias supé-
rícur. A cette époque du Jurassique,le domaine mann ib¿rique, dépendance
occidentale du géosynclinal alpin, présenteson extensión maximale. Les dé-
póts, carbonatés,fossiliféres dans le Lias mayen et dans le Lias supéricurseu-
lement, t¿moignent d’une relative uniformité dans les conditions de sédimen-
tatian it l’échelle de taut le damaine; cette uniformité n’est troublée que dans
le domainecentral par des phénaménesvolcaniquessubaquatiquesdáge essen-
tiellement toarcien. La réduction d’épaiseurs, voire labsence,des farmations
liasiques dans le Maestrazgoméridianal peut étre imput¿e it 1’existencedans
cette régiand’une zanede hauts fonds, la «ride du Maestrazgoméridianal».

JunAssíauEMaYEN.

Suite et fin du premier cycle sédimentaire.

Bordure de la Chame ¡bérique aragonaise (voisinagedu bassin de l’Ebre).

A la sédimentationmarneuseet marno-calcairedu Lias supérieur fait suite,
dans l’ensemble de cette région, une sédimentation franchcment carbonattie:
calcaires fins progressivementremplacéspar des calcaires filamenteux.

L’Aalénien, souvent réduit ou absent‘, renferme parfois des niveaux it
aolithes ferrugineusesou it galets raulés (Aguilon).

Le Bajocien, généralementpeu ¿pais,peut atteindre50 m de puissancedans
le secteur occidental de Ricla >h La partie inféricure et mayenne de l’étage est
sauventréduite au absentedans le centre de la régian, prés d’Alcorisa et An-
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dorra par exemple~‘ Des niveaux paríais ferruginisés,glauconieux,it concen-
trations de faunes d’Ammonites, B¿lemnites et Spongiairesmarquent fréquem-
ment la basedu Bajocien supérieur.

Le Bathonien vait progressivementsimposer les calcaires it filaments. D’é-
paisseurmayennevoisine de 10 métres, il se trauve réduit it quelquesd¿ci-
métres trés fossiliféres dans la partie centrale de la région (Pantanode Galli-
puen, Alcorisa) et s’épaissit considérablementdans le secteurplus septentrional
de Ricla 8

Aux environs de Montalban (Ejulve), le Bajocien et le Bathonien sant en
grande partie représentéspar une formation oolithique compacte.

Le Callovien, danslequel persistentles calcairesit filaments,n’atteint pas une
dizaine de métresde puissanceexceptédans la partie nord-occidentaledu da-
maine ¿tudié oit son ¿paiseuraugmentesensiblement(Aguilon, Ricla.. -). Dans
ses horizons sub-terminauxil présentele plus souvent des bancsriches en ma-
tériaux ferruginisés divers (croútes, oalithes...) et en faunes attribu¿es,selon
les endroits,au Callavien mayen ou it la basedu Callavien sup¿rieur .

Une surfaced’érosion termine la séuie rapportéeau Jurassiquemayen. Le
plus souvent elle succéde aux horizons ferrugienux calloviens ci-dessus ¿va-
qués. Localement cependant(secteur de Montalban), elle peut interrompre le
Jurassiquemayen it des niveaux plus anciens (BATHONIEN) ~

Zone orientale de la ChameJbérique(Maestrazgocentral et méridional).

Taut cammel le Lias, le Jurassiquemayen n’a identifié que dans la partie
méridianaledu Maestrazgo,aux environs dArgelita, Lucena del Cid et Adza-
neta. II s’y trauve représentépar une barre dolomitique massiveau bit de la-
quelle apparaissentlocalement, épargnés par lépigénie, quelques métres de
calcairescalloviens it filaments et Ammonites, surmantéspar l’horizan ferru-
gineux caractéristique.A Vistabella ainsi que dans le Desierto de las Palmas,
sur l’emplaccmentde la ride du Maestrazgoméridianal, le Jurassiquemayen
na pu étre mis en évidence.

Dornaine central (région de Teruel sensu lato).

Aux confins du Maestrazgo(Villarluengo) et comme dans cette région, le
Jurassiquemayen est représentépar une formatian dolamitique, it fantómes
d’aolithes, d’¿paisseurréduite.

Vers l’Ouest et le Sud, les dolamies fant place it des calcairesoolithiques,
graveleux,puis sublithographiques,it filaments. Carrélativement,la séries’épais-
sit, passantdc 50 m enviran dans la région d’Ababuj-Alcalit de la Selx;a it une
centainede métres dans la Sierra de Javalambreet ses annexeset dans la Sie-
rra d’Albarracin 24 Enfin, de nombreux harizans fossiliféres (Ammonites) per-
mettent de définir et de dater plusieurs subdivisiansau sein de la barre de
calcaires lités qui constitue le Jurassiquemayen.

Faisant suite aux bancsplus durs du Toarcien, l’Aalénien, toujaurs réduit
et condensélarsqu’il a pu étre mis en ¿vidence(Javalambre-Camarena)“‘, est
formé de quelquesmétres de calcairesnaduleux clairs et de calcairescrista-
llins raux it Ammonitesphosphatées.

Le Bajocien et le Bathonien, fossiliféres, sant généralementreprésentéspar
des calcairesgraveleux et it Entroques it la base, puis par des calcairesplus
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fins it filaments et lits de silex ragnoneux;des E aci&s oohthiqueset graveleux
sant fréquentsvcrs le sommet.

Tendis que le Callovien inférieur est représentépar quelquesmétresde cal-
caires roux it Macrocephalites,le reste de cet étagese trauvecondensédans une
«aolithe ferrugincuse»: il s’agit d’un nivcau carbonatéferrugineux trés irrégu-
lier, mais constant(2 it 20 cm d’épaisseurenviran),riche en aalithes et encraú-
tements limoniteux; les nombreusesAmmanites qu’il renferme sant essentiel-
lement d’áge callovien mayen et supéricur.

Chame ibérique castillane (Cuenca).

Aux canfins des provincesde Teruel, Valencia et Cuenca26 des calcaires
fins comparablesit ceux du sommetdu Toarcien formen la basedu Jurassique
mayen. L’Aalénien n’a pas ét¿ mis en évidence,le Bajacien est plus fossilifére
(partie moyenneet supéricurede l’étage). Des calcairesit filaments représentent
le reste du Jurassiquemayen: Bathonien,d’épaisseursouventréduite, Callovien,
terminé par un mmcc nivean it aolithes ferrugineuseset it condensationde
faune (Callavien mayen et supérieuret déjá Oxfordien mayen).

Vers l’Ouest les calcaires it Ammanites du Dagger nc s’étendentguére au
delá d’une ligne Frias de Albarracin, Salvacañete,Santa Cruz de Moya. Dans
cette zane on observe un passagelatéral des calcaires it Ammonites soit it des
calcaires lithagraphiques,pour la partie inféricure, sait it des calcairesaalithi-
ques blancs puis it des dalomies,paur la partie supéricure. Duns les Sierras
marginales aucun argument paléontologiquen’apporte, paur I’instant, la preu-
ve de la présencedu Dogger. II est probablequau moins localementune partie
des calcaireset dalomies placés dans le Toarcien‘‘ et canstituantle substra-
tum de l’Utrillas puissentétre rapportésau Jurassiquemayen.

Vers le Nord, dans le secteurde Las Majadas,Tragacete,Laguna, le Juras-
sique mayen n’est pas représenté;des formations marna-calcairesit Charaphy-
tes, d’áge essentiellementbarrémien, reposentpar l’intermédiaire d’une surface
d’¿rosian et dun canglomératde basesur divers termes du Lias 2 -

Vers le Sud, le Jurassiquese compléteprogressivementet le Doggercalcaire
et dalamitique augmented’épaisseer; cest ainsi qu’it Yemeda il atteint envi-
ran 200 m. GAIBAR PUERTAS et O. GEYER “~ y ant mis en ¿videncele Batha-
nien sup¿rieur; an trauve cependant,it la partie taut it fait supérieure,des Bra-
chiapodeset des Ammonites du Callovien inféricur (Ces calcairesfassiliféres
sant recouverts par des encroñtementslimaniteux discantinus qui représente-
raient l’oalithe ferrugicuse si constantedans les secteursorientaux).

Conclusion.

Au caursdu Jurassiquemayen, la réductian du domaine franchementmann
conduit it une grande diversilication des milieux de sédimentation auxquels
correspandentdifférents faciés.

Les calcaires it filaments s’impasent dés le Bathonien dans taute la partie
centrale et orientale du damaine ibérique ici étudié. lis témaignent de condi-
tians de dépót remaquablementconstantesdans une mer auverte.

On vait apparaitre,en bandecontinue de direction NWo-SE dans le NE de
la pravince dc Cuenca, de maniére discantinuesur le versant accidental du
Moncayo et aux environs de Mantalban, des formations oalithiques indiquant
une sédimentationde hauts fonds. Ccux-ci, dans la province de Cuenca,mar-
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quent les limites accidentalesde la mer auverte oit se déposentles calcaires it
C¿phalopades.Au-delit vers l’Ouest se d¿velappele bassin interne dans lequel
se rencontrent des calcairesfins et des dolomies présqueazaiques.Labsence
d’affleurements du Jurassiquemayen it l’Ouest des calcaires oalithiques du
Moncayo et de ceux de Montalban n’implique pas une interprétationidentique.
Ces aalithes indiqueraient simplementla présencede hauts fands plus locail-
sés, paur Montalban tout au moins.

Dans le Maestrazgoméridional, l’¿paisseurréduite, voire l’absence,des ter-
mes attribués au Jurassiquemayen ainsi que leur importante dolomitisation
devraientétre mises en rappart ayee la persistancedans cetterégian de la ride
déjá évoquéeit propos du Lias.

Les niveaux condensés,les oolithes ferrugineuses,les accumulationsde fau-
nes que Ion observedansplusieurs secteursit différents momentsdu Jurassique
mayen peuvent traduire des perturbatianslocales dans le déroulementde la sé-
dimentation: ralentissementau arrét de la subsidence,réduction de l’épaisseur
de la tranche d’eau, caurantssous-marinsbalayantles fands... Ces phénoménes
s’intensifient et se généralisentit la fin du Jurassiquemayen dans taut le da-
maine ibérique. lis sc traduisent par Fexistencequasi généraled’une súrface
d’érosion au-dessusde laquelle la sédimentationmarque un arrét paur nc re-
prende qu’avec les calcaires it Spangiairesde l’Oxfordien mayen it supérieur.

JURAS5IOUE SUPERIEUR.

De la «transgressian»oxfardienne it la régressionde la fin du Jurassique.

Bordure de la Chamne Ibérique aragonaise (voisinagedu bassin de l’Ebre).

Au-dessusde la surface d’érosian qui termine le Jurassiquemayen, le Ju-
rassique supéricur cammenceavec quelquesmétres de calcairesit Spangiaires
attribués it l’Oxfardien moyen-supérieur8~ ces calcairespassentpragressivement
dans le NW de la régian (Talamantes,Ricla) it des calcairesmarneuxsurmon-
tés aux-mémesde calcaires it quartz grossiers. Dans les parties plus méridiona-
les des mamessuccédentaux calcairesit Spangiaireset marquentle passageit
l’étage supéricur.

Au Kimmeridgien sinstaureune épaissesédimentationrythmique calcaréa-
marneuse,puis finalement calcaire. Sur les barduresSE du Moncayo (Ricla et
Aguilan) elle est perturbéeit plusieurs reprises par des épandagesd¿tritiques.
Dans le restedu domaine on observe,sur plus dc 250 m d’épaisseur,la succes-
sion:

— calcairesargileux de plus en plus compacts.
— calcairesplus Iitbagraphiquesit Ammanites du Kimmcridgien inféricur,
— calcairesplus grassiers(it pisolithes).

La série est le plus sauventinterrompueit son sommetpat une surfaced’é-
rosian; elle se paursuit quelquefois par des horizans finement détritiques au
sommetdesqucísapparaissentdes calcairesit Charophytes(Ricla, Aguilon).

Zone orientale de la Chame Ibérique (Maestrazgocentral et ¡néridional).

Le Jurassiquesupéricur affleure largementdans la partie méridianale du
Maestrazgo,notaxnmentau voisinage de Vistabella, Chodos, Adzaneta,Lucena,
Argelita, Villafamés, ainsi que dans le Desierto de las Palmas.La série la plus
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complétea été revelée att N dii village d’Argelita. Lá, au-dessusde Iaolithe
callavienne apparaissentsuccessivementles calcaires rognonneux it Protoglo-
bigérines, Spongiaireset Ammonites de l’Oxfardien supéricur, les calcairessu-
blithographiqueset mames it Ammanites du Kimmeridgien et les calcaireset
dolomies it Anchispirocyclineset Nérinéesdu Portíandien.A Vistabella et dans
le Desierto de las Palmas,c’est-áo-dire it l’emplacementde la ride da Maestrazgo
m¿ridional, l’Oxfardien supéricur, bréchiqueit sa baseet trés dalomitisé,parait
directement transgressifsur le Trias mayen ou supéricur. Dans lensembledu
territaire ici considéré,la série jurassiqueest tronquéepar une surface d’éro-
sian cans¿cutiveit des mouvementsnéacimmérienset pouvantdescendrejusqu’it
la basedu Kimmeridgien.

Le Jurassiquesupéricur est égalementreprésentéplus au N, daus la partie
centraledu Maestrazgo,en particular dans les sierras de Vallivana, Valdancha
et Irta ainsi qu’au voisinage d’Albocacer. Mais ici seuls le Kimmeridgien et le
Portíandien,trés ¿pais et respectivementcalcaire et calcaréa-dalamitique,ant
été abservésen affleurement. 11 canvient par ailleurs de noter que le Partían-
dien est surmonté sans hiatus sédimentairepar un Valanginien mann“, régres-
sif, localement caurannépar une surface de hard graud. Viennent ensuite les
s¿dimentsfranchementmarins, transgressifs(mamesit Toxaster et Ammonites)
de l’Hauterivien inféricur. Les mouvements néocimmériensmajeurs se situent
donc ici approxi:nativementit la limite entre le Valanginien et l’Hauterivien.

Dornaine central (région de Teruel sensu lato).
Le Jurassiquesupéricur est partout bien develapp¿; seuls les niveaux les

plus élevés,de faciés régressif,peuventavoir localementsubi une ¿rosianavant
le dépót des formations deltaiqueset lagunairesdu Crétacéinf¿rieur (Wealdien).
L’absence de certains termesdans des anticlinaux aigus <Miravete) n’est qu’ap-
parente es s’explique par des causestectaniques.

Surmontantl’oalithe ferrugineusequi marquele hiatussédimentairedu Cal-
lovien terminal et de l’Oxfordien inféricur, le Jurassiquesupéricurdébutetau-
jours par quelquesmétresde calcairesargileux en banesirréguliers, renfermant
des restes abondants de Spongiaires,Aptychus et Ammonites de lOxfordien
sup¿rieur.

Le Kimmeridgien cammencepar une série manotanede 100 it 150 m de
calcairessublithographiquesen petits bancs, dont la base, plus argileuse (mar-
neuse dans le fassé du rio Turia), contient quelquesAmmonites“; dans la
régian nordo-accidentale(sierra Palomera), un niveau détritique de quelques
métresmarquele début de cette série. Au-dessusd’elle viennent60 it 90 m de
calcaires en gros bancs, fréquemment graveleux, aolithiques au pisolithiques
(Oncalithes), riches en Faraminiféreset Algues.

Le Portíandien,toujours épais, mantre des faciés trés diff¿rents d’Est en
Ouest. Essentiellementreprésentépar des calcairesfins ou oolithiques it Anchi-
spirocyclínesdans les massifs orientaux (Montanejas,Linares), il s’enrichit pro-
gressivementvers l’Ouest en matérial détritique (grés, argiles quartzo-micacées);
les intercalatianscarbanatéesmarinesdeviennentrares ou inexistantesau voisz-
nage de la sierra de Javalambre(La Yesa, Aras de Alpuente, Riadeva,Villel) 18

Le Portíandien a dú étre partout surmontéen cantinuité par un Crétacé
basaldeltaique(«Wealdien 1») dont des témainspersistentdans le régian Mora
de Rubielos-Olba-Montanejos.Mais ces niveaux et le tait du Portíandien saus-
jacentant ¿té le plus souvent¿rodésau rávinés it la suite de mauvementsd’áge
vraisemblablementhauterivien; cest donc en général le Barrémien it faciés la-
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gunaire et deltaique(«Wealdien2 et 3») qui reposeen discordancesur des ni-
veauxvariables du Jurassiqueterminal; u semble méme faire totalementd¿faut
sur le pourtautdu massif de Javalambre,d’Aras de Alpuente it Villel, et dans
la sierra d’Albarracin oit le Partíandiendétritique raviné suppartedirectement
la formatian continentalede l’Albien-Lltrillas 18, 28

Chame Ibérique castillane (Cuenca).

C’est seulementit l’Est et au Sud de la Serraniade Cuencaque Fon peut
observer la série jurassiquela plus compléte29, 26

Sur l’aalithe ferrugineuse,des calcaires it Protaglobigérines,Spangiaireset
Périsphinctidésreprésentent,au moins paur l’essentiel, l’Oxfordien supérieur.
Cette farmation se présentesaus un faciés constant; tautefois,dans l’affleure-
ment le plus accidentalobservé,prés de Chumillas (40 km au SSE de Cuenca),
on remarqueune dalamitisation irréguliére qui parait étre l’indice d’une sédi-
mentatianmoins profande.

La basedu Kimmeridgien est marqu¿epar des mamesgrises it petites Am-
monites limoniteuses.Elles sant suivies d’un ensemblecalcaréa-marneuxrythmi-
que sur lequel reposentdes calcairesen gros bancsau massifs,riches en orga-
nismes. Les derniers bancs calcaires sintercalent dans une formation gréso-
micacee.Dans les secteursoit le Jurassiqueest le plus camplet, au-dessousdes
grés grossicrs discordantsde l’Albien-Utrillas, ces grés fins et mamesgréseuses
raugeátresatteindraientle Partíandien.

Ce sant les calcaires it Spongiairesde l’Oxfardien supéricur qui présentent
la plus grande extensionvers l’Ouest. Au paralléle de Teruel, lIs ne dépassent
pas vers l’Ouest les Montes Universales; par contre la limite daffleurement
s’incurve nettementvers l’Ouest dans le Sud de la Serrania,passantun peu au
N de Yemeda paur atteindrele secteurde Chumillas, au 5 de Cuenca.Le Kim-
meridgiennexistequ’un peu it l’E de cette limite; enfin les grés et mamesgré-
seusesdu Kimmeridgien supéricur-Partíandiennc se trouvent que plus en re-
trait encarevers l’E, dans l’E des Montes Universales et it praximité de la li-
mite nord-auestde la province de Valence. Comme paur des termesplus an-
ciens du Jurassique,la disparitian parfois brutale vers l’Ouest de certains te-
rrains du Malm dait étre imputable, au moins partiellement, it une ¿rasianda-
t¿e ici commeante-barrémienne‘a’. Les traces tangibles de cette¿rosion se mar-
quent, dans la région consid¿rée,par une surfacede ravinement et des congio-
m¿rats remaniant le substratumjurassique. La glyptogenéseconsécutive aux
mouvementsnéacimmériensa ¿té principalementactive sur la ride de la Haute
Serrania.

Conclusion.

Dans le domaine ibérique, les d¿póts du Jurassiquesupérieur s’organisent
en un cyclc sédimentairedébutantavec la «transgression»oxfardienneet s’ache-
vant par une régressionqui se manífesteplus ou mains tót.

Les calcaires it Spongiairesde l’Oxfordien présententla plus vaste exten-
sion. Au-dessus,le Kimmeridgien,trés¿paispar rapportau restede la série,est
représentépar des formations marno-calcaires,puis franchementcalcaires. La
sédimentationmarinecalcaire persistejusqu’á la fin du cycle (Valanginien) dans
la partie la plus arientale (Maestrazgooriental); vers 1’W, la série devient de
plus en plus détritique dans le Partíandienet méme dans le Kimmeridgien.Cet-
te régressianest it rattacberit des mouvementsépirogéniquesnéocimmériensqui
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ant été localementresponsablesdune érasion plus au moins importante ayant
parfais décapéle Jurassiquejusqu’au Lias inclus.

CaNcLusíoNs GENERALES.

Lanalyse stratigraphiquedu Jurassiquedans la partie orientaledes Chames
lbériquesconduit danc it définir paur ce systémedeux grandscycles sédimen-
taires.

Le premier cycle s’individualise pendant le Jurassiqueinférieur et mayen.
11 débutepar la transgressiong¿n¿raliséedu Lias inféricur; les canditiansma-
rines saffirment pendantle Lias et persistentjusqu’au Callovien aú s’observent
des indices de r¿gressionayeedes horizans trés ferruginiséset une surfaceter-
minale d’érasion. Des ¿ruptions valcaniqueset des modifications paléogéogra-
phiques locales peuvent perturber passagérementle déroulementde ce cycle
(Toarcien, Aalénien, Bajacien supérieur,Bathonien).

Aprés un hiatus sédimentairequi correspondit l’extréme basedu Malm, la
«transgression»oxfardienne inaugure le second cycle. Ce dernier est marqué
d’une maniére généralepar une active sédimentation dáge kimmeridgien. II
sachévepar une régressiandont les effets se font sentir dés cetteépoqueet au
Portíandien dans la partie occidentale et seulement au Valanginien dans les
secteurs les plus arientaux. Les mouvementsn¿ocimmérienscaincidant avec la
fin de ce cycle sant responsablesde l’¿mersion de certaineszanes qui vant
étre saumisesit lérosion et it une sédimentationcontinentale; ces r¿gians nc
connaitront pas de nauvelle transgressianmarine jusqu’a des périodesdu Cré-
tacé variant entre l’Hauterivien it l’Est et le Cénomanienit l’Ouest.
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